
 

Houdemont, le 28 septembre 2021 

 

Depuis plus d’un an, notre pays est, selon nos dirigeants, confronté à une crise sanitaire qui "plombe" notre 

économie. 

Cette crise a bon dos.  

Elle a surtout permis de se rendre compte que ceux qui tenaient à bout de bras notre pays, les salariés de la 

première ligne comme on les appelle maintenant, étaient les plus mal rémunérés et avaient des conditions de 

travail déplorables.  

Elle a permis de reconnaitre l'importance d'avoir des services publics de proximité, d'avoir accès à une énergie 

bon marché, de limiter la fracture numérique. 

Et elle a démontré la qualité de notre modèle social, modèle qui nous a permis de faire tampon et de résister 

mieux que d'autres. 

 

Pourtant, le gouvernement actuel n'a de cesse de tout remettre en cause, de continuer à fermer des lits malgré 

l'urgence sanitaire, de vendre au privé l'industrie et de détricoter notre modèle social. 

" Pas d'argent magique " a annoncé notre président. Il fallait comprendre " Pour vous, pas d'argent magique ", 

car pour certains cette année de crise sanitaire fut la plus fructueuse en termes de dividendes. 

 

Nos entreprises ne sont pas en reste sur tous ces sujets. 

 

Rouage essentiel à la bonne marche des rédactions, les employés polyvalents d'agence ont été les plus 

touchés par l'activité partielle au printemps 2020. Grâce aux interventions des élus de L'EstMédiaCGT la 

direction a fini par reconnaitre l'importance de leur travail. Mais tout n'est pas gagné et la bataille ne fait que 

commencer pour asseoir cette reconnaissance.  

Les rédactions, présentes sur le terrain pour apporter à nos lecteurs une information de qualité ô combien 

précieuse en ces périodes de défiance vis à vis des médias, sont minées par les sous effectifs.  

Les personnels techniques qui ont bravé la pandémie pour venir chaque jour imprimer le journal, se 

retrouvent actuellement à gérer un nouvel outil industriel avec un effectif clairsemé et des formations qui 

ne sont à la hauteur du projet. 

 

Comme pour notre pays, les dirigeants de nos entreprises n'ont pas compris, ou ne veulent pas comprendre 

l'enjeu des effectifs, des salaires, du pouvoir d'achat, des conditions de travail…  

 

L'EstMédiaCGT appelle tous les salariés à cesser le travail et à participer aux diverses manifestations 

qui se dérouleront dans toutes les villes de la zone de diffusion. 

 

Le 5 octobre, défendons 

nos revendications  

Nancy : 14h place Dombasle  Bar le Duc : 14h30 devant la gare Belfort : 10h à la maison du peuple 

Epinal : 14h devant la Préfecture Montbéliard : 14h Champ de foire Besançon : 10h30 place de la révolution 


